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               7 avril 2024 

Compte-rendu  
Assemblée Générale du 

16 mars 2024 à Eygalières 
 
 

 

Préambule 

Le Président remercie la municipalité d’Eygalières, avec la présence de Valentin Marcellin 

délégué aux associations, pour la mise à disposition des locaux et moyens techniques.  

Le nombre de présents à cette AG est forcément réduit du fait de la grande dispersion des 

adhérents. Cependant le quorum pour valider les décisions est atteint. 

Présents 
Philippe Arguedas, Christine Aymes, Jean Bronnec, Claude Chantre, Josette Cordesse, Christiane et 

André Dhios, Sylvie et André Gauduel, Petra Gebert, Suzanne Guillot, Joane Lamouroux, Philippe 

Moras, Dario Pellegrini, Huguette Schneider, Anne et Dominique Toulemonde, Joël Vivion, Catherine 

Wattel 

         Excusés 

Michel Baccaunaud, Omer Baudry, René Billaz, Bernard Bonneau, Michelle Brissaud, Patrice 

Bruggeman, Virginie Bruyant, Ella Carrara, Chantal Chapron, Huguette Chasseloup, Christiane de 

Chastellier, Laurent Clamen, Roselyne Clenchard, Lucile Cornet Vernet, Henri de Taffin deTilques, 

Gérald Drubigny, Gael du Fretay, Monique Engelking, Benoit Fleury, Brigitte Gay, Jacques Hallard, 

Martine Hardy, Paul Henquinez, Christine Klose, Hervé Lagrange, Daniel Ledu, Thierry Mellenotte, 

Fabrice Michellon, Roger Michellon, Pierre Miquel, Virginie Mulliez, , Michel Pigeon, Jacques Postic, 

Jacques Prax, Marie Claude Reboul,  Patrick Reynier, Aurore Ruet, Paul Sargues, Pierre Vaysse  

Nombre de votants : 26 procurations + 19 présents pour 70 adhérents 

 

Rapport moral 

 

Situation générale 

✓ Contexte politique et climatique 

Le monde va mal, nous le voyons tous les jours. Les despotes, les autocrates de tout poil, les 
théocrates ont toujours existé mais ils sont de plus en plus présents sur la scène avec leur soif 
de pouvoir destructeur. Ils sont même relayés par des « influenceurs »… Des relations 
« inhumaines » jusqu’au climat, tout parait déréglé.  
Et pourtant, il faut croire à ce qui est encore possible, des lueurs d’espoir… 
A Microfel, nous y croyons malgré les évolutions politiques dans les pays subsahéliens où 
l’association est beaucoup intervenue par le passé et encore aujourd’hui sous d’autres formes. 
Nous tentons de poursuivre nos engagements pour ce qui concerne le Burkina Faso. Les 
échos que nous avons montrent, comme souvent, que ce sont les plus déshérités qui 
subissent encore les effets dévastateurs des luttes de pouvoir… 
Les périodes électorales sont aussi déstabilisantes dans les « démocraties » à 
l’africaine.  L’instabilité mondiale avec tous ses conflits émergents interrogent sur notre avenir. 
L’évolution climatique accentue les effets sècheresse ou cyclonique suivant les régions. 
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✓ La poursuite de actions 

Malgré tout, on continue… Nous détaillerons les actions de Microfel à Madagascar, au Burkina 
Faso.  
A Madagascar : réalisation d’un forage dans la ferme-école de Morafeno, poursuite des micro-
formations Microfor Jeunes Agricultrices en fonction des subventions. 
 Au Burkina Faso : aides finalisées pour un forage dans un camp de « réfugiés intérieurs », 
poursuite des essais sur le compost amélioré avec CASE (collectif association du sud est pour 
le Burkina), projet d’animation autour du Moringa et jardins scolaires. 
 

✓ Adhésions 

Un autre point est le renouvellement de nos membres malgré les démarches de recrutement. 
En effet il faut s’adapter à cet environnement de communication, de réseaux où nous ne 
sommes pas toujours à l’aise ! Il nous faut accueillir quelques plus jeunes au sein de notre CA 
pour apporter une autre dynamique plus « numérique »… 

 

✓ Les moyens financiers 

Et puis, il y a bien sûr les besoins financiers. Nous avons réalisé 6 dossiers de demande d’aide 
sur des sujets divers auprès des entreprises au travers de leur fondation comme la Saur, Pink 
Lady, La Guilde Portail solidarités, Danone, EDF, Ambassade de France à Madagascar, 
Emmaüs… 
Nous continuons cette tâche ingrate pour poursuivre nos actions car on nous demande de plus 
en plus de justifications de tous ordres. L’administration de la subvention ! 

 

✓ Nos collaborateurs locaux 

Terminons ce rapport par une note positive sur les actions menées grâce à nos correspondants 
à Madagascar (Thor Ringsbus) et au Burkina Faso (Chantal Lompo) qui dans des contextes 
difficiles arrivent à former et à accompagner les plus démunis. Un grand merci à eux. 

 

Compte-rendu d’activités 
 (Voir fichier diaporama joint et newsletter accessibles sur le site internet) 

Burkina Faso  

Situation politique et sécuritaire 
-Elle est toujours très fragile, les djihadistes occupent près de 50 % du pays, de nombreux 
massacres ont eu lieu dans le nord du pays et continuent de se perpétuer régulièrement. 
-Environ deux millions de personnes ont quitté leurs villages d'origine et vivent dans des camps 
de déplacés autour des grandes villes du pays qui sont sécurisées ou dans de petits 
campements de fortunes près des villages.  
-On ne dispose que de peu d'informations fiables sur la situation réelle du pays depuis que les 
journalistes occidentaux ont été priés de quitter le Burkina. 
-Actuellement, plus aucun visa n'est délivré aux français qui souhaitent se rendre au Burkina 
et il est très compliqué pour les burkinabés d’obtenir un visa pour venir en France. 
 
Actions réalisées au Burkina en 2023 
-Parrainage d'enfants dans des camps de déplacés pour leur permettre de reprendre une 
scolarité et aider les enfants orphelins dans les familles d’accueil. Des soutiens et fournitures 
de kits scolaires pour plus d’une centaine élèves, des kits d’hygiène pour jeunes filles, des 
achats de vivres ou vêtements pour les plus démunis ont été possibles. 
-Réalisation d'un forage avec installation d'une pompe solaire et aménagement d'un jardin 
maraîcher dans un village près de Kombissiri à 80 km de Ouagadougou.  
-Formation compost et production maraîchère auprès de plusieurs groupements de femmes 
avec attribution d'outils de jardinage. 
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Comme nous l’avons déjà signalé, les actions « possibles » au Burkina s’effectuent avec le 
partenariat de CASE, association habilitée localement.  

 

Madagascar 

Micro-formation  Jeunes Agricultrices  

5 sessions ont été engagées depuis 2022 et se poursuivront jusqu’à mi 2024. Elles concernent 

une cinquantaine de femmes avec un effet démultiplicateur dans les villages. Le programme 

proposé sur la base des techniques agricoles  s’est enrichi avec la prise en compte des 

aspects sur l’élevage des animaux de basse-cour, l’hygiène alimentaire, l’économie de bois 

de cuisson avec la fabrication de feux nouveaux… La demande d’accueil de nouveaux 

stagiaires est importante sur les 2 sites et nous allons faire ce qui est possible pour poursuivre 

cette activité rendue possible avec PKL fondation.  

Forage : l’aide financière acquise auprès de SAUR solidarités a permis la réalisation d’un 

forage à la ferme-école de Morafeno fin 2023. Ce forage permet une disponibilité en eau 

régulière pour l’accueil, les essais et la population environnante. Un second est prévu à 

Ambohimiadana (2ème ferme-école) si les finances le permettent.  

 

Projets et mission 
 

Burkina : 

-Suite du partenariat avec le collectif "Case Burkina" regroupant une vingtaine d'associations 
du sud-est de la France et qui interviennent dans différents villages du Burkina. 
-Participation financière au projets de Case Burkina d'aide d'urgence dans les camps de 
déplacés et dans certains villages (kit sanitaire, santé, alimentation et éducation) 
-Étude pour réaliser une bande dessinée sur la production, transformation et consommation 
du Moringa destinée aux enfants, parents et paysans pour améliorer l’alimentation surtout pour 
les cantines scolaires. Tout ceci exige des opportunités de rencontres et déplacements qui 
pour l’instant sont difficiles.   
 
Madagascar :  
 
-La poursuite des formations dans les fermes écoles dépendra, en partie, de financements à 
venir. On souhaite étendre ces formations et les personnes formées vers la création de jardins 
potagers scolaires participatifs.  
Les écoles en brousse disposent d'espaces qui peuvent être utilisés pour le maraichage, voire 
de l'agroforesterie moyennant quelques aménagements (pour la production de Moringa et 
d'Artemisia entre autres). On se propose de fournir les éléments de réalisation (fournitures, 
plants et accompagnement technique) de ces espaces qui doivent être organisés et protégés.  
Cette activité "participative" s'effectue dans un cadre défini où l'instituteur, les élèves, les 
parents s'engagent à suivre les étapes préalables (responsabilités), les cultures en cours de 
production, leur utilisation dans la cantine par le biais de recettes nutritionnelles apprises, voire 
la vente en cas d'excédents de récolte. 
Le fait de proposer une démarche participative aux parents oblige ces derniers à s'occuper 
aussi du jardin en dehors des périodes scolaires. 
 

-Mission 

Une mission est prévue au mois de mai avec 4 adhérents Microfel pour faire le point sur les 
actions de formation, d’équipements à venir et de rencontrer différents partenaires potentiels 
pour mutualiser certaines actions et moyens. 
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Au cours de cette mission nous accueillerons 6 étudiants d’Avignon et leur accompagnatrice 
pour leur voyage découverte/action solidaire. Ils réaliseront des animations dans les écoles 
primaires et participeront à l’aménagement des jardins scolaires. 
 

Présentation des comptes 

 (voir fichier joint) 

 

Les dons courants ont augmenté par rapport aux années antérieures (9 704 € contre 8500 
habituellement), merci à tous pour cet effort, il faut continuer… 
Des dons exceptionnels ont été effectués sur des actions ciblées : des dons pour 
Madagascar : action Microfor 8 390 € (solde dotation Pink Lady fondation), action spéciale 
forage + château d'eau + pompes (dotation de Saur solidarités) : 12 000 € et pour le Burkina : 
don pour un nouveau forage : 4 500 €. 
Nous avons également reçu des dons (billets d’avions pris en charge par les missionnaires, 2 
billets pour la mission forage à Madagascar (2 230 €) et une avance sur la mission mai 2024 
(3 billets d’avions 4 600 €).  
En 2023 pas de mission au Burkina compte tenu du contexte politique, on s’est appuyé sur 
notre prestataire local Chantal Lompo.   
L’action Microfor s’est poursuivie avec 3 formations en 2023 (voir en annexe). 
Le Budget 2023 est bien plus important que celui voté à l’AG compte tenu des actions et 
soutiens qu’il a fallu apporter pour Madagascar (Forage et Microfor = 23 966 €) et pour le 
Burkina (aide spéciale pour un forage dans un camp de déplacés = 4 500 €), ceci grâce aux 
dons exceptionnels qui nous ont permis de mener ces actions ciblées. 
Les frais de fonctionnement ont été plus importants que d’habitude : 1 163 € et les frais de 
réception ont été de 2 024 € avec l’organisation de la soirée Africaine pour l‘A.G. à Eygalières. 
Mais cela a permis d’avoir des recettes supplémentaires, de nouvelles adhésions et surtout 
de faire connaitre Microfel. Nous avons également eu plus de frais bancaires compte tenu des 
différents transferts suite aux actions spéciales évoquées plus haut. 
On finit avec un résultat négatif de 2 514 € (alors qu’on avait voté un budget pour un résultat 
équilibré). 
Commentaires sur le prévisionnel 2024 : 
Nous repartons avec des dons courants égaux à ceux de 2023 (10 500 €), 
Par contre pour les actions spéciales prévues, celles-ci ne pourront se faire que si nous 
trouvons les financements nécessaires, car il est important que nous gardions notre réserve 
aux alentours de 25 000 € et ceci afin de nous permettre de fonctionner en 2025, car les 
entrées de dons sont réparties sur l’ensemble de l’année et nous avons besoin d’avoir une 
réserve afin de continuer à fonctionner. 
Nous espérons des dons exceptionnels pour les actions ciblées : 2ème forage pour le centre de 
formation d’Ambohimiadana à Madagascar = 11 000 €, poursuite de l’action Microfor (3 
formations) = 6 500 € et participation à la mission de mai (5 missionnaires) = 8 500 € avec 
dons des frais de 2 billets d’avions. 
Nous devons donc partir à la recherche de financements auprès d’organismes susceptibles 
de nous soutenir afin de mener à terme les actions prévues. 
Pour le Burkina on prévoit de maintenir une aide malgré les difficultés dues au contexte 
géopolitique en renforçant notre partenariat avec CASE (2 000 €) afin de continuer à être 
présent auprès des populations dans le besoin. 
On prévoit un budget prévisionnel avec un résultat à l’équilibre sachant que 2023 a été négatif, 
de façon à conserver 25 000 euros de réserves afin de pouvoir fonctionner en début d’année 
et d’avoir la possibilité d’assurer nos actions pour 2025. 
Le nombre d’adhérents en 2023 s’est maintenu autour de 70 membres et nous espérons que 
cela se poursuivra dans les années à venir. Nous espérons également que le don moyen par 
adhérent augmentera, notamment sur des actions plus ciblées.  
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Approbations 
 

Le rapport moral et le compte rendu financier sont approuvés à l’unanimité. 

 

Conseil d’Administration 

 

Plusieurs administrateurs ne se représentent pas :  

Bernard Bonneau, Gérald Drubigny, Germaine Laugel  

Aucun adhérent n’ayant fait acte de candidature, le nouveau Conseil d’Administration est donc 

composé de : 

Philippe Moras : Président 
André Gauduel : Trésorier 
Suzanne Guillot : Secrétaire 
Joël Vivion, René Billaz, Claude Ollivier : administrateurs 
 

    _____________________________ 

 

Merci à toutes et tous pour votre participation directe ou indirecte à la vie de Microfel et 

spécialement à Hélène Lichou et ses enfants qui ont vendu un certain nombre d’objets et 

souvenirs au bénéfice de Microfel. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Microfel (association loi 1901 pour le développement de micro-projets fruits et 

légumes)   

471 chemin des Oliviers 13810 Eygalières  France   mail : microfel@orange.fr site 

internet : www.microfel.org 
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